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Association du Souvenir

aux Morts des Armées de Champagne
et à leur Chef, le Général Gouraud

1914 -1918

Fondation du Monument aux Morts
des Armées de Champagne
et Ossuaire de Navarin

Sièges Sociaux: 38, rue Boileau - 75016 PARIS

In Memoriam
Le 12 mars, Je GénéralPhilippe GOURAUDprési­

dait, pour la dernière fois notre Assemblée Générale
quittant ainsi les responsabilités qu'il assumait depuis
25 ans. Selon son expression, il éprouvait '"non des
regrets mais de la Joie '~ Joie de la tâche accomplie,
Joie de laisser une Association vivante, Joie de voir,
parmi les nouvellesgénérations, des Jeunes s'intéresser
à ce que leurs ancêtres ont vécu en 1914-1918, à ce
pour quoi ils sont morts.

Le 13 mars, le GénéralPhilippe GOURAUD dispa­
raissait subitement. Au soir d'une longue vie inspirée
quotidiennement par la foi en Dieu et en son Pays et
toute donnée à l'exercice de nombreuses responsabili­
tés militaires, familiales, sociales, ne peut-on penser
qu'il est parti "sans regret, mais de la Joie."?

Dans cette tâche accomplie sans défaillance jus­
qu'au bout, sachons lire le message de safidélité, fidé­
lité aux valeurs qui ont animé sa vie, fidélité aux
hommes, traduite en attention amicale pour chacun.

Général Xavier GOURAUD
Président de l'Association

Le Pèler; a· e à NAVARIN du 17 juillet 1994
mmémorera le 1oe -Anniversaire
de /'Inauguration du Monument

·uillet 1994



Allocution de Monsieur J .-E, PRETELAT
prononcée en la Chapelle de l'Ecole Militaire

à l'issue de la Messe
à la Mémoire du Général Philippe GOURAUD

le 18 mars 1994
adame,

Le Général n · t plus devant nous. li repo e à l ombre de l'Eglise de
VEZI S. Vou l'y avez accompagné avec votre nombreu e et belle
famille et quelque amis fidèles. Mais nou crames plu nombreu · ici
aujourd'hui pour prier pour lui.
Le lien qui m'ont unis depuis ma naissance à votre famille -

au Général Henri GOURAUD en particulier - m'autorisent à dire quel­
que mots de on action comme Président de l'Association du Souvenir
aux. orts de rmées de Champagne à laquelle il a consacré les
2? dernières années de sa vie, ans oublier la Fondation de avarin,
ou nous avoo œuvré en parfaite ymbiose.

Je garde et tous ceux qui ont travaillé avec lui garderont plus qu'en
mémoire, mais gravé dans leur cœur, sa façon d'élever les études et
les débats pour leur donner la portée la plus haute possible, portée
morale et patriotique.
Toutes ses décisions étaient dictées par le souci de maintenir le

souvenir de ceux qui avaient combattu en Champagne, ba e d'une cons­
tante préoccupation du maintien, voire du développement, d'un patrio­
tisme profond, j'irais jusqu'à dire viscéral.

avarin était pour lui la cristalli ation du" Souvenir" et le point de
départ de son cuJte des Héros disparus.
Mais c'était aussi le point de départ de son amour de la jeunesse de

notre pays, et, malgré les difficultés rencontrées, il voulait nous faire
partager son optimisme profond. li voulait insuffier à cette jeunesse
l'amour de la France mais pas à n'importe quel prix, car tout, à ses yeux,
devait être beau, bon, propre. élevé et quand la Foi était en cause
conforme à sa Foi.

Une ombre cependant au tableau ! Nous, ses collaborateurs, le regret­
tions parfois : sa trop grande modestie, mais certes, sans rien aliéner de
sa responsabilité de" Chef".

Qu'il me soif permis de rappeler ici un souvenir personnel très
récent, puisqu'il préparait l'Assemblée Générale de l'Association au
cours de laquelle il allait passer la présidence à son neveu, le Général
Xa ier GO RAUD. li m'avait demandé de venir le voir chez lui pour
étudier deux points: d'abord ce qu'il avait réussi à réaliser pendant sa
longue présidence - je complètais alors sa liste - puis ensuite quels
avaient été les points négatifs de sa présidence... j'étais un peu gêné
certes mais surtout en admiration devant tant d'honnêteté et de scru­
pules moraux: c'était bien de lui, le Général Philippe GOURAUD.

Un ultime trait, qui date de samedi dernier, en Champagne, au cours
de cette Assemblée Générale. Son successeur, je crois, lui demande s'il
n'est pas peiné, attristé d'abandonner la présidence. Il répond du tac-au­
tac et d une voix vibrante:" Non.je suis heureux de passer la main à une
équipe plus jeune"...

n croyait profondément à celle jeunesse qui allait reprendre le flam­
beau et poursuivre, développer la mission qu'il lui confiait.
Je suis certain d1être l'interprète de tous ceux qui ont travaillé auprès

de Jui : nous voilà brutalement devenus orphelins.
Puissions-nous rester dignes de lui.

<J ::::::::::::>

Remerciements
Madame Philippe GOURAUD, ses enfants, ses proches, le Général
Xavier GOURAUD, Président de l'Association, et, les Membres du
bureau, ont été très émus par tous les témoignages ctaffecti n, d'amitié
et de fidélité qu'ils ont reçus. Ils ont été très touchés par les fleurs et
les dons pour des messes que vous avez envoyés.
Ils vous en remercient tous, de tout cœur.

Editorial _

Le Mot du Président
Le 12 mars, l'A semblée Générale m'a élu pour présider

l'A.S.M.A.C. Je vous remercie de la confiance que vous faites
à ma génération pour poursuivre l'œuvre des précédentes. Et il
est important que, par ce bulletin, vous sachiez dans quel esprit
cette succession sera assurée.

Après la génération des Anciens Combauants, après celle
qui les a connus et a recueilli leurs témoignages, la génération
queje représente est celle pour qui les combats de Champagne,
la Grande Guerre, sont l'H istolre, plus que la mémoire fami­
liale et quasiment charnelle des souffrances et du sacrifice de
nos grands-parents ou amère-grands-parents.

Or si la mémoire s'en va, inéluctablement, les leçons de
l'Histoire, doivent demeurer, nous le devons à ceux qui l'ont
écrite. Suffit-il donc, aujourd'hui, de maintenir simplement
le souvenir?

Je pense que la tâche à laquelle il nousfaut nous atteler est,
plus profondément, d'assurer à notre tour la transmission de
ces valeurs que nos Anciens nous ont léguées pour aujour­
d'hui... et pour demain.

Pour cela, il nous faut d'abord retrouver ces valeurs, nous
les remettre clairement en mémoire. Ensuite nous devrons les
actualiser dans leurfond: 3/4 de siècle ne sont pas passés sans
modifier beaucoup de choses, dans le domaine des valeurs
comme dans d'autres. Noire époque a peut-être trop rejeté
mais tout n'est sans doute pas àgarder non plus. Enfin, il nous
restera à exprimer ces valeurs, dans le langage, dans les gestes
d'aujourd'hui, pour qu'elles puissent être reçues, comprises
par les jeunes.

Ma seconde préoccupation trouve sa source dans les années
que j'ai été amené à passer en Champagne. Elles m'ont
convaincu, qu'ici plus qu'ailleurs, le souvenir de ceux qui ont
combauu entre l'Aisne el la Meuse, entre le Chemin des
Dames el Verdun, est conservé et honoré. C'est donc ici qu'il
faut rassembler les énergies pour être à la fois plus efficace
et plus considéré. Cette idée, je la dois à mon bon camarade,
le Colonel RJCHON, Président de MONDEMENT 14. Le
moment nous paraît venu de rassembler nosforces, de rappro­
cher nos associations, en Champagne, pour que notre vocation
commune, le culte du souvenir et la transmission des valeurs
aux jeunes, soit mieux assurée. Cette idée est à creuser, dan·
le respect de chaque association, mais je pense qu'il y a, pour
chacune, un bénéfice à tirer d'une telle démarche.

Enfin, le 3' point qui m'importe est de recevoir vos avis
et vos suggestions dans tous les domaines, et, aujourd'înu,
d'abord sur les points évoqués ci-dessus. L'Association et la
Fondation, qui est juridiquement distincte mais lui est i11dc!/i•c­
tiblement liée, ne continueront à vivre que ·iles membre '.fi111t
savoir à leurs mandants ce qu'ils pensent, et œ que le. µlus
jeunes autour d'eux pensent.

Alors, avec l'aide de tous ceux qui se dévouent à 1 A 1 ~1/UN­
e/ je les en remercie ici doublement pour tout ce qu'ils ont Ioit
el pour tout ce qu'ils continueront à faire - j'espère pouvou'
continuer ce qu'a été l'Association et avancer sur la ,•oie que
je vous propose aujourd'hui.

Général Xavier GOURA('D.



1 - LA VIE DE L'ASSOCIAîlON DEPUIS LE 1er JANVIER 1994

Après la disparition brutale du Général Philippe GCJURAUD,
le 13 mars dernier, vous faire part du dernier Conseil et de
l'Assemblée Générale qu'il présidait est pour nous un devoir
particulièrement émouvant.

28 février 1994 :
Conseil d'Administration à 11 heures, au siège social:

38, rue Boileau, à Paris, pour préparer l'Assemblée Générale
du 12 mars.

14 h 30 - Conseil d'Administration de la Fondation de
NAVARIN.

12 mars 1994:
Assemblée Générale de l'Association à 14 h 30 dans la

salle communale de Sommepy-Tahure (Marne).

Le Général Philippe GOURAUD préside :
Membres de l'Association présents: 45
Pouvoirs reçus 180

225

L'Assemblée peut donc délibérer.

Le Président donne la parole au Commissaire aux Comptes,
Madame DIEUAIDE et au Trésorier par intérim M. Hervé BAZIN
de JESSEY, qui présentent le Rapport Financier.

L'A.S.M.A.C. n'a pas de dettes. Elle a pu aider la Fondation
de NAVARIN à assumer ses charges quand il le fallait.

- Recettes 1993 : 90.145,79 F
- Dépenses 1993: 104.431,29 F
Exédent dépenses sur recettes: 14.285,50 F

Nous avons donné à la Fondation en 1993: 18.121,35 F
et lui avons fait une avance de 10.000 F (en cours de
remboursement).

Au 31.12.93, notre Avoir était de: 44.140,56 F.

Le Président donne ensuite la parole au Secrétaire Général,
Monsieur Hervé BAZIN de JESSEY.

RAPPORT MORAL 1993 du Secra
de JESSEY.

Nous sommes à Sommepy a
étions à Souain ; une autre
Pourquoi ? Parce que r ss
de NAVARI ont chères a
communes ; parce que
1914-1918, fait rf in' teçrante
villages qui ont tant
pen is sont
Association.

Génèral : 'ervé BAZI

- en 1
quelque

L'an dernier, notre Président, le Général Philippe GOU­
RAUD, estimait nécessaire le rajeunfssement de notre
Bureau, pensaat à juste titre qu'une équipe plus jeune pourrait
davantage se rapprocher des générations plus' jeunes.

Le Général Xavier GOUR,AUD est là - maintenant - qu'il en
soit remercié.

Votre Trésorier par intérim passe ses fonctions à Madame
QUERETTE (née G0URAUD). Nous savons qu'elle agira tou­
jours pour le plus grand bien de l'Association et nous espérons
que notre Commissaire aux Comptes, Madame DIEIJAIOE
voudra bien continuer à aider la nouvelle équipe.

Quant à votre Secrétaire Général, il aspire à la retraite après
12 ans de loyaux services, et surtout pour raison de santé. Il
n'oubliera pas la Champagne à laquelle il est attaché depuis sa
jeunesse. Mais il est sûr que son successeur sera pour vous tous
l'ami que vous souhaitez.

Je veux remercier le Général Philippe GOURAUD de m'avoir
choisi, de m'avoir donné le privilège extraordinaire se travailler
avec lui toutes ces années et de m'avoir fait confiance.

A cette période charnière pour notre Association, permet­
tez-moi de vous livrer le fond de ma pensée.

Le Général Philippe GOURAUD, par son rayonnement, par
son travail incessant, par sa foi en notre avenir, par son
amour de notre Pays, a été le digne succes·seur de ses Pairs :
le Général GOURAUD, son oncle, le Général HELY d'OISSEL,
le Général EON, le Général PRETELAT.

Qu'il soit assuré de notre respect, de notre affection, de notre
fidélité.

Année charnière, 1993 a été une année de travail intense. Il
fallait donner à nos successeurs un outil de travail, sinon satis­
faisant, tout au moins à peu près fiable.

Nous avons donc créé un Annuaire qui permet de situer nos
adhérents, de prendre un contact direct avec beaucoup d'entre
eux.

Outil indispensable si nous voulons que nos courriers arri­
vent et que les cotisations rentrent - car, en définitive, à quoi
servent-elles ?

- à éditer 2 bulletins de liaison par an qui transmettent les
nouvelles, permettent les échanges de souvenirs, des
rencontres,

- à organiser nos Pèlerinages à NAVARIN et nos Messes
à Paris,

- à aider la Fondation à remplîr sa tâche : entretien de
NAVARIN, réédition de documents dont la vente lui
apporte des fonds, contribue à la pérennité du souvenir,
améliorations du s1te et du Monument.

La prestation e emplaire de • Soldats de Franca", en ju• tet
1993, est pour nous l'exemple d'une coopération sans faille avec
la Fondation.

u Souv •nrr

EN CO CLUSION:

Il est certain que faurais pu mieux taire pendant ces
12 années - H ·as! ul n'est parfai ICI-bas

Ma· voyant arriver la nouv éq ·pe, q· · est si motivée,
Je me a·~ qu' aura à 1.1t de remedi r a tou es mes imper~
t. t plus gr nd bien de r ,A.Ssociar · .
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Cc qo'fl troqve ·en:

- La re lauJ'~ <fu B · a ~ raide de î3ern3rd
a~RTH , ,a été~ ab.ier) . c esttOl.!s es ans gros
travail, maie q!JI est o""ces~e pou la Oo • · ,é.

~ t.a créaüon de la ,1êc(aiJle de Champagne q i nous a
permis on bon contact azoo les PJ"liCiens Comœttams _ n
souligne le gr:os !ravaf effectué par · CLOU a,
hélas di&paru lfupuis.

- Nos cérl?monies qui attirent, u grand blic. U remercie
les Cofonels GERVAIS, l',AER r. LAI BERT, de la part
qu'ils ont prise pour en assure le succès.

- la liaison avec la Fondation - la Fondation, dont la créa­
tion a été imposée par l'Etat:, et I'AsSOCiation ne sont pas
deux entités indépendantes. Ce sont les deux moyens
d'action d':Une même mission: maintien du Souvenir desMorts de Champagne.

- L'éteclrtfieatjon du Monument de N.AVAR:!N.

Ce qu'il trouve tnoins bien :

- o7 n·~voir pu mener à bien la téalisation du Guide duPeter,n.

- de ~·avoir pu lancer la relecture des ouvrages écrits juste
~pre~ la G~:rre de 14-18, et qui méritent d'être tirés de
t oubli, et d etre mis dans nos prochains bulletins.

Mafntenanl, il faut regarder l'Avenir;

~ il faut une grande ouverture vers les jeunes,
- il faut 1JfJ.e ouverture sur l'Europe.
Oe ce ta,it, des hornmesplu • .

tion ...~ l'As-~, tl · . s Jeunes cto,vent Prendre la Direc-._ "'V\,Ja on et le Genéra• Phl
donnant sa démission de Préside~ d, t~pe GO~RAUD, tout en
son attachement. · · e 1 Ass0ctaUon, lui affirme

- Sous tes applaudissement de I'A ' mblâe, 1 ?rtéral
p ilippa GOURAUD cède a place au Nouveau Président :
la Général Xavier GOURAUD.

Ap ès avoir remercié l'Assemblée de l'avoir élu et dit toute
ta gratitude qui est due au Général Philippe GOURAUD e
a Secrétaire Général sortant, Hervé BAZIN de JESSEY, le
Général Xavier GOURAUD donne les orientations qui pourraient
'é"..re celles de l'Association dans les années à venir.

Ces idées sont exposées dans !'Editorial de ce Bulletin(page 2).

La parole est ensuite donnée aux Membres de l'Association ;
- M. Roger de GRAMMONT ;
Il faut innover en fonction des jeunes.
Il taut les former.

Il faut garder à toutes les cérémonies un certain décorum par
respect pour les Morts. Veiller aux prestations des militaires lorsdes Prises d'Armes.

" Soldats de France" a fait un travail considérable, quiredonne beaucoup d'éclat au monument.

- M. ~.ean-.Er!c PRETELAT, Président de la Fondation,
~n~once 11nscnptton_ du Monument et du site d NAVARIN
~ l lnventa,re Sup~lementaire des Monuments Historiques. Il
enonce les tra~aux a entreprendre très vite. Sad ception devantle refus des aides sollicitées.

NAVARIN doit rester" un Phare••.

A 16 heures, la séance est levée.

13 Mars 1994 ; Décès du Général Philipp
à PARIS. GOURAUD

16 ~ars 1994: Funérailles du Général Ph'll
a VEZINS (Manche). 1 PP OURAUD
Cérémonie avant tout familiale mais 1

de la Fonda,tion et les Mernb aqu Il
Présents. res de' Bur



18 mars rn9.4 : Messe en la Chapelle de l'Ecole Militaire,
à PARIS, à la Mémotre du Général Philippe GOURAUD.

Ses Pairs, ses camarades, ses amis, ses cejaborateurs,
les membres des conseils qu'il présidait, ou auxquels il apparte­
nait, plusieurs centaines de personnes entouraient Madame
GOURAUD et sa magnlfiql!le famille. Son fils, I'Abbé Pierre
GOURAUD, prononça !'Homélie et concélébra la messe
avec !'Abbé KUHN et l'Abbé THIEBAULT, venus €le
Châlons-sur-Marne.

Monsieur GODIN, Maire de Souain, Monsieur HUGUIN, Maire
de Suippes, Monsieur GAYET, Secrétaire de Mairie de Suippes,
Monsieur DEZ, Maire de Wargemoulins, Monsieur SIMUS,
représentant le Maire de Sommepy, Monsieur Roger de GRAM­
MONT avaient tenu à être présents.

ll>imànche 20 mars 1994 :

- 11 h : Messe d1:1 Souvenir en la Chapell:e de !'Eco.le
Militaire.

Avee l'Argonne, comme tous les ans, Madame ROUYER
représentait le Général d'ARBONNEAU, Monsieur Jean-Eric
PRETELAT et le Général Xavier GOURAUD étaient avec elle au
1" rang. Assistance nombreuse, beaucoup avaient en mémoire
la Cérémonie du 18 mars dans la même Chapelle.

- 18 h: Ravivage de la Flamme seus l'Arc de Triomphe,
par notre Président, le Général Xavier GOURAUD - son trère,
le Lieutenant-Colonel Antoine GOURAUQ portait le Drapeau
de I'Associatlon. Merci à tous ceux qui se sont déplacés pour
assister à cette Cérémonie.

DATES A RETENIR:

Dimanche 17 juillet 1994: Pèlerinage à NAVARIN.

Dimanche 25 septembre 1994 : Pèlerinage des Familles et Cérémonies de Minaucourt.

Tout ce qui concerne ces deux Journées du Souvenir est repris en dernière page de ce Bulletin.

-<: : : : : : : S : : S : :=:=,: :=:=: : : :s,:c: Sus=: S :=:>

Il - QUELQUES NOUVELLES DES MEMBRES DE l'ASSOCIATION

Notre fidèle René PROLA, qui habite Istres ... est ve u
à Suippes en juillet 1993 présenter un ensem de 200 diaposi­
tives sur les Pèlerinages de Champag O de 1964 à 1968, au très
vif intérêt des spectateurs, parmi le- ats de
France".

Nous souhaitons qu'il
encore ses reportages. (Lou-TI
13800 Istres).

Notre ami Auguste CO
La Pompelle (1" mars 91 )
notre fidélité à l'égard e 11nsm<1nas

Dupines - 30100 A' s).

- ' dernier surviva t de



Voici un poème écrit par Monsieur LAINÉ en 1910, alors qu'il
taisait son Service Militaire au 51' de Ligne.

Salut au Drapea.u
du 51' d'infanterie de Ligne

torque vous saluez le Drapeau de la France
Soldats, vous rendes: tous hommage à la vaillance
De vos nobles aïeux dignes de tout honneur,
Aux pénibles instants où l'on croit que tout meurt,
Mais où l'homme soudain, à l'affût de la Gloire
S'élance bravement pour chercher la victoire!

C'est de tous les trésors celui qui nous est cher,
Celui qu'on doit aimer, qui sait nous rendre fier.
Car où le drapeau flotte est là notre Patrie,
Nos biens, notre famille et tout ce qu'on envie.

De même aussi, soldats existe au Régiment
Cet étendard aimé du tout petit enfant
Qui s'en fait un joujou dans ses heures joyeuses.
Pour nous c'est un ami, que des mains hasardeuses
Seules n'arriveront jamais à posséder,
Car le Cinquante et Un a su leur démontrer
Comment un vrai Français sur le champ de bataille,
Défendait son drapeau, bravant toute mitraille,
Sans crainte de la mort pour faire son devoir,
Sachant après la lutte, - et c'est là tout espoir -
Qu'un morceau de métal sera sa récompense,
- Une simple médaille ! - et son cœur à la France
Saura lui témoigner tout son remerciement,
Tandis qu'il criera fort de sa voix: "En avant!... "

Salut noble étendard aux couleurs glorieuses,
Tu planes sur nous tous et les foules heureuses
Chantent en te voyant ses beaux hymnes guerriers,
Tes replis soyeux sont recouverts de lauriers,
Dans ta splendeur s'inscrit quatre grandes victoires :
D'abord Arcole, Eylau, qui sont des plus notoires,
Plus tard c'est Bomarsund, enfin San-Lorenzo
Où tu sus gagner grâce à tes nombreux héros !
- Car l'ennemi par eux reçut plus d'une trempe? -
Ta superbe relique accrochée à ta hampe.
Orgueil de ta beauté, de toute ta grandeur,
De tes combats, la Croix: "La Légion d'Honneur !...

Voilà braves soldats défenseurs de la France,
Ce que c'est qu'un drapeau, la vie et l'espérance
De tout un peuple entier, /'emblème d'un pays,
Le guide d'une armée auquel on obéit
Par son cœur, par son âme, en montrant son courage
Lorsqu'il est attaqué dans un triste paysage,
Ou qu'il court un danger...
Redoublons donc d'ardeur
Pour l'honneur du Drapea~. salut aux trois couleurs !

Beauvais, 17 juin 191 0
Fête du Régiment

Poésie dédiée au Colonel BERTAUX, Commandant le 51' de Ligne

-- Deux tristes nouvelles -
1'folls avons perdu deux vieux amis :

10 Albett DESHOULIERES, il s'est éteint le 13.12.1993, à
0 ans.

Rene DUPONT est décédé à 96 ans le 25.04.1994.
Nolis présentons nos sincères condoléances â leursfami1les_

Le Mot du Président de la Fondatien
Jean-Eric PRETELAT

QUO( DE EUFA U FONDATION?
La Fondation poursuit les étude de mise en valeur du site de

'A VARJ et de son monument.
ous ommes la seule Fondation privée à entretenir un ossu­

aire de cette importance, créé à la demande de l'Etat en 1924 I
Les restes de 10.000 combattants y reposent au milieu de

vestiges du Front de Champagne.
ous sommes parvenus à obtenir l'inscription à l'inventaire

supplémentaire des Monuments Historiques (arrêté préfectoral
en date du 27 janvier 1994).

Cette inscription nous laisse espérer des aides financières,
entre autres sur les travaux à entreprendre, mais en contrepartie
est porteuse d'obligations (obligation de visites 40 jours par an,
soumission des devis pour acceptation .. .).

Des démarches ont été entreprises auprès du Ministère des
Anciens Combattants (un de 110s Ministère de Tutelle) pour
l'obtention d'une allocation pour l'entretien de l'ossuaire à
laquelle nous pouvons prétendre.

Le système d'aération de la crypte ayant donné de bons
résultats. le travail se poursuit au niveau de la chapelle.

Le terrain a été débroussaillé, l'an dernier, par l'Organisa­
tion "Soldats de France "ce qui permet la mise en valeur des
vestiges des tranchées, sapes et abris de /918. Un traitement du
sol évitera la repousse des broussailles.

Les plans de réfection du trottoir et du terre-plein du monu­
ment sont prêts. Avant de les soumettre à l'architecte desMonu­
ments Historiques, il nousfaut trouver les financements (aides
extérieures ou dons.. .).

La Fondation se doit, avec l'aide de l'Association du Souve­
nir, de rassembler ces fonds. Nous nous y employons, mais
avons besoin du concours de tous.

BULLETIN SPÉCIAL 70e ANNIVERSAIRE
A l'occasion du 70' Anniversaire de l'inauguration du Monu­

ment de NAVARI , un bulletin spécial paraîtra en juillet sous le
titre: • 1924-1994. 70 ans de Culte du Souvenir '.

li comprendra une quarantaine de pages illustrées de photo­
graphies, présenté sous couverture bristol quadrichromie. il sera
mise en vente au prix de 25 francs lors de la cérémonie annuelle
du 17 juillet 1994.

En voici le sommaire :
- Avant-propos du Général Philippe GOURAUD, Président

d'Honneur t de i'Association.
- Les Combats en Champagne: extraits d'une allocution

prononcée par le Général Henri GOURAUD en 1923.
- Avant que ne prenne corps le Monument de NAVA­

RIN, Abbé KUHN, ancien curé de Sommepy-Tahure.
- Les origines du Monument. La pose de la première

pierre. Hervé BAZIN de )ESSEY, ancien secrétair de
l'Association.
- 1924, Année de l'inauguration, Colonel MERY, VI e­

Président de l'Association.
- La citation de l'Association et de la Fondation, Jean­

Eric PRETELA'I', Président de la Fondation.
- Les Grandes Heures de NAVARIN, Abbé THIEBAULT,

originaire de Souain.
- Conclusion, Général Xavier GOURAUD, Président de

l'Association.
li sera possible de se procurer ce bulletin spécial en adre -

sant le bon de commande ci-joint au Colonel MERY. 10, rue de
l'Eglise, 51510 Thibie, Tél. 26.70._93.60,



BON DE COMMANDE POUR Bl::JLLETIN SPÉCIAL 70° ANNIVERSAIRE

Monsieur - Madame - Mademoiselle (rayer la mention inutile)

NOM:

Prénom:

Adresse:

désire qu'on lui expédie exemplaires du Bulletin Spécial
« 1924-1994, 70 ans du Culte du Souvenir»
au prix unitaire de 30 F, frais de port eompris.

Ci-joint pour règlement un chèque de Francs
à l'ordre de Fondation du Monument Ossuaire de NAVARIN exclusivement.

ASSOCIATION MONDEMENT 1914
Rapprocher les associations attachées au souvenir des com­
battants de 1914-1918 en Champagne, c'est d'abord faire un
effort de connaissance mutuelle. C'est pourquoi nous avons
demandé au Colonel RJCHON, Président de MONDEMENT
1914, de présenter son association.

MONDEME T: un monument méconnu pour une victoire
inachevée.

2 août 1914 : mobilisation générale. Après la bataille des fron­
tières, dès le 24 août, c'est le repli stratégique de nos armées.
sur ordre du Généralissime Joffre. qui prépare patiemment sa
contre-offensive.

6 septembre, ordre du jour de Joffre : ~ ... se faire tuer sur
place plutôt que de reculer·.

Déluge de fer et de feu sur tout le front. e n ·- à Verdun.
combats héroïques et meurtriers: 230.000 morts pour la
France du 22 août au 15 septembre. C" _ ta phase la plus
meurtrière de toute la gu rre ~ 14-k. h Batail] la
Marne.

C'est la \ i toire, le ~lira+'

- ? inachevëe,
60àl00km
tre longu s

Si Valmy est la première victoire de la arion, la Bataille de la
Marne est la première victoire de la République. C'est cet évé­
nement historique que célèbre Je monument de Mondement

Erigé en cet endroit désigné par Foch lui-même (pivot central
autour duquel s 'articula toute la bataille), c'est ' la borne dres­
sée contre l'envahisseur '' qui domine de ses 33 mètres de
hauteur la plaine des Marais de Saint-Gond, à 8 km au nord-est
de Sézanne.

Menhir de béton armé, à base de granit rose, il porte la victoire
ailée traversant le ciel de France d'ouest en est, à travers éclairs
et tonnerres des combats. Œuvre de caractère très symbolique
construite dans les années 30, ce monument fait actuellement
l'objet de travaux importants de restauration, accompagnés
d'un aménagement du site, travaux entrepris par le départe­
ment de la Marne. à l'initiative de l'Association Mondement
1914.

L'Association assure aussi 1'organisation des commémorations
annuelles. lesquelles se déroulent le deuxième dimanche de
septembre.

Tous nos amis Y sont toujour cordialement accueillis.

0' Anniv rsaire: 11 septembre 1994.

Colonel (H) Jacques RICHO
Président de l'Association Mond ment 1914

ATTENTION: CHANGEMENT D'ADRESSE
au décès du Général Philippe GOURAUD, /e courrier, à destination de

D·,

ASSOCIATlON DU SOUVENIR
16, avenue Oebasseux - 78150 LE CHESNAY - Fax (1) 39 54 S5 03

ssocedxn : Ge rai (C<R.) Xavier GOURAUD
UERETTE

es-At LU A
·a tri se 'embre 1994



PÈLERINAGE A NAVARIN
Dimanche 17 juillet 1994

Départ par le train de Paris, gare de l'Est à 8 h 06.

Arrivée à Châlons-sur-Marne à 9 h 36.

un car réservé aux pèlerins attendra devant la porte de la gare (car gratuit s'il y a assez de réservations).

10 h 30 - Cérémonie militaire : revue, dépôt de gerbes, sonnerie" Aux Morts ", allocutions. Messe pour les Morts devant le
Monument, célébrée par Mgr SARDONNE, évêque de Châlons.

Les pèlerms et les Officiels iront, après la cérémonie de Navarin, se recueillir et déposer une qerbe au Cimetière Militaire de
JONCHERY-SUR-SUIPPE.

13 h 15 - Déjeuner en commun au Mess du Camp de Suippes. Prix- du repas: 100 F.

Les inscriptions et réservations pour le car et le repas doivent être faites avant le 1" juillet auprès de:
Monsieur BUTIN seulement - 4, rue des 3-Maillets - 51600 SUIPPES - Tél.: 26 70 02 60
En cas de problème, contacter le Colonel MERY - Tél.: 26 70 93 60

Les chèques daivent être libellés au nom de " Association du Souvenir " et envoyés à Monsieur BUTIN.

Menu du déjeuner : Assiette du maraîcher et aiguillette de jambon en gelée
Sauté de porc aux pruneaux (3 morceaux) avec sa garniture
Plateau de fromages
Mignardises
1/2 bouteille de vin par personne. Etiquette "Navarin" - Café

Retour à Paris :
Départ du car de Suippes à 18 heures - Départ du train 11968 de Châlons à 19 h 21 - Arrivée à Paris à 20 h 56.

PÈLERINAGE DES FAMILLES
Dimanche 25 septembre 1994

Il coïncidera ainsi avec la Cérémonie du Souvenir de Minaucourt - Le Mesnil - Les Hurlus.

Messe, dépôt de gerbes au Cimetière Militaire du Pont-de-Marson.

Départ par le train de Paris, gare de l'Est à 8 h 06.

Arrivée à Châlons-sur-Marne à 9 h 36, correspondance immédiate pour Suippes (ligne de Verdun).

Le retour pourra se faire de Châlons à 19 h 21 - Arrivée à Paris à 20 h 56.

Selon leur nombre, les pèlerins seront transportés en voitures particulières ou en car entre Suippes, Navarin,
Minaucourt, les cimetières visités et Châlons le soir.

Les personnes qui désirent participer à ces cérémonies, voudront bien en informer dès maintenant:

Monsieur BUTIN - 4, rue des 3-Maillets - 51600 SUIPPES - Par écrit
ou

Colonel MERY - 10, rue de l'Eglise - 51510 THIBIE - Tél.: 26 70 93 60

afin de permettre 11organisation à l'avance de cette journée.

Pour les 2 pèlerinages, CHÈQUES et RÉSERVATIONS à Monsieur BUTIN.
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